
 

 

Communiquer, c’est être proche ! 
 

 
Beaucoup de personnes qui ont participé aux équipes synodales dans notre diocèse 
pensent que l’Eglise est lointaine pour eux. Ils ont exprimé le désir que les prêtres 
comme les laïcs en responsabilité restent proches d’eux. 

 
Les moyens de communication, tout en respectant leur spécificité, peuvent permettre 
de montrer un visage de l’Eglise proche des hommes : RCF, les télévisions 
nationales et locales, les journaux. 

 
L’Evangile du Bon Samaritain renverse la question du légiste qui partait de lui : « Qui 
est mon prochain ? » en « lequel s’est montré le prochain ? » par Jésus. 

 
L’apôtre Paul, pour annoncer l’Evangile qui est une nécessité pour lui, « a partagé la 
faiblesse des plus faibles ». 

 
Pour l’Eglise, se montrer proche, c’est être vulnérable, se laisser toucher par la 
rencontre des personnes en situation difficile : les chômeurs, les étrangers, les 
habitants des quartiers périphériques… 

 
A travers cette rencontre, elle se décentre de ses fonctionnements, elle peut alors 
mieux communiquer le message de l’Evangile parce qu’elle s’est laissée elle-même 
traverser par les souffrances et les résurrections des hommes de ce temps, en 
communion avec la passion et la résurrection de Jésus-Christ. 

 
La proximité évangélise l’Eglise, lui donne un autre visage qu’on lui donne souvent, 
moralisatrice ; elle devient une Eglise qui console, qui chemine avec ceux qui sont 
seuls et qui sont marqués par la vie. 

 
C’est le visage de cette Eglise que j’aime, et que je veux servir comme évêque pour 
qu’elle ait saveur d’Evangile et rejoigne les hommes, les femmes, les jeunes de ce 
temps. 
 
 

+ Michel SANTIER,  
évêque de Luçon 


